
Le nom du Royaume avait été oublié depuis des siècles.

Ses légendes avaient été oubliées, ses œuvres d’art détruites. Tout avait été effacé par un
peuple d’êtres insaisissables, les Ombres, qui étaient apparues un beau jour et avaient tout anéanti.

Désormais, ce n’était plus qu’une terre désertique, ou quelques milliers d’âmes s’efforçaient
de survivre. Ils étaient les descendants des humains qui avaient vu le Royaume s’effondrer et qui
avaient juré de rester unis jusqu’à ce que sa gloire passée lui soit rendue. Bien sûr, comme souvent,
ce serment avait été bafoué. Ils étaient désormais séparés en trois groupes : les Sympathisants, les
Sorciers et les Princes.

Quelques années après que les Ombres aient envahi le royaume et que leur malédiction se
soit répandue sur le territoire, certains des humains qui avaient réussi à s’enfuir avaient commencé à
développer une étrange affliction. Maux de tête, malaises, hémorragies… La panique s’était emparée
des rescapés, et les malades avaient été rapidement isolés, mais rien n’y fit  : de plus en plus d’entre
eux tombaient malades. Craignant pour leurs vies, une partie des réfugiés avait quitté l’abri qu’ils
avaient trouvé et s’étaient rendus à l’ennemi, suppliant pour leur vie. Les Ombres n’avaient rien à voir
avec le mal qui faisait rage dans leurs rangs, mais ils n’avaient pas laissé passer une occasion de finir
leur  exécution  presque  méthodique des  habitants  du Royaume.  En échange  de  leur  sécurité,  ils
avaient arraché la location de la cachette aux traîtres.

Heureusement, le temps qu’ils n’arrivent à les atteindre, les symptômes des malades avaient
disparu, remplacés par une puissante magie dont tout le monde ignorait la provenance. Quand les
Ombres avaient frappé, les magiciens fraîchement entrés en possession de leurs pouvoirs les avaient
repoussés, juste assez pour que tous les réfugiés aient le temps de s’enfuir. 

De ces évènements étaient nés les trois clans. Ceux qui avaient révélé la cachette de leurs
compagnons  étaient  devenus  les  Sympathisants  et  vivaient  sous  la  domination  des  Ombres.  Les
humains ordinaires et les sorciers avaient vécu un temps en harmonie, mais ils avaient fini par se
séparer,  même  s’ils  demeuraient  des  alliés.  Ceux  qui  pouvaient  contrôler  la  magie  étaient  les
Sorciers ;  les  autres,  du  fait  de  l’ascendance  noble  de  la  plupart  d’entre  eux  à  l’époque  de  la
séparation des deux groupes, étaient devenus les Princes. 

Dans les  clans  des  Sorciers  et  des  Princes,  il  y  avait  peu de règles,  mais  les  Lois  étaient
absolues, et quiconque contrevenait à l’une d’elles était immédiatement exécuté. Il n’y avait pas de
place pour le désordre dans leur existence. Si on n’appartenait pas aux Princes, on appartenait aux
Sorciers ; si on n’appartenait pas aux Sorciers, on appartenait aux Princes. Si on n’appartenait à aucun
des deux clans, alors on était un Sympathisant, et les Sympathisants n’avaient pas leur place dans les
tunnels. Si quelqu’un apprenait quelque chose susceptible de les aider à détruire les Ombres, il était
tenu  d’en  informer  les  deux  clans  immédiatement.  Si  quelqu’un  trouvait  une  Ombre,  il  devait
l’abattre. Et surtout, surtout, il était formellement interdit de révéler la cachette d’un des clans aux
Sympathisants ou aux Ombres. 

Telles étaient les Lois des Clans, et Demi les brisait quasiment toutes chaque jour.

En partie car elle n’appartenait pas vraiment à l’un des clans. Elle était née chez les Princes,
mais  avait  été  élevée  chez  les  Sorciers,  car  elle  avait  développé  très  tôt  de  puissants  pouvoirs
magiques. Elle avait aussi vécu un temps chez les Sympathisants, au cours d’une mission d’infiltration
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ordonnée par le chef des Sorciers, et ne se sentait proche d’aucun des modes de vies qui s’offraient à
elle.  Car son observation lui  avait permis de se rendre compte d’une chose :  rien n’était  ce qu’il
paraissait  être.  Les  Princes  n’avaient  d’autorité  sur  rien  ni  personne,  et  leur  titre  n’était  plus
qu’honorifique. Les Sorciers, sans but réel, étaient aussi perdus que leurs alliés, et ce malgré leurs
pouvoirs.  Quant aux Sympathisants,  même si  leurs  ancêtres avaient échangé la  localisation de la
cachette des autres survivants contre leur protection, ils n’étaient désormais rien de plus que des
servants pour les Ombres.

Les deux premiers clans vivaient libres, mais comme des rats, dans des tunnels, des cavernes,
toujours sous terre, se cachant sans arrêt, vivant dans la peur. Le troisième vivait au grand jour, mais
comme des esclaves. Seules les Ombres vivaient une vie agréable, se repaissant du malheur qu’elles
avaient répandu quand elles avaient maudit le Royaume.

A la  fin de sa mission d’observation chez les Sympathisants,  Demi était  revenue chez les
Sorciers faire son rapport. On l’avait félicitée, puis renvoyée à ses activités habituelles  : monter la
garde à l’une des sorties des tunnels, ou bien superviser l’entraînement des plus jeunes. Etant l’une
des plus puissantes du clan, on lui avait attribué de grandes responsabilités, mais après avoir vécu
près d’un an au dehors, elle se sentait un peu… claustrophobe, de retour dans ses tunnels.

Et ce jour-là ne faisait pas exception à la règle.

La jeune femme s’était levée de bonne heure, espérant pouvoir profiter du fait que presque
tout le clan était endormi pour aller faire un tour dehors, mais elle était tombée sur une de ses
supérieures, qui lui avait donné un message à faire passer aux Princes.

Marchant tranquillement,  elle  traversa  les tunnels  qui  appartenaient aux  Sorciers puis  se
faufila dans la crevasse qui leur permettaient de se rendre dans le territoire appartenant aux Princes.
Du  fait  de  l’heure,  les  tunnels  étaient  encore  déserts.  Le  message en  main,  Demi  emprunta  les
passages familiers en direction de la petite caverne où Liam, le  chef des Princes,  avait  établi  ses
quartiers. Une voix se fit entendre, juste derrière elle.

« Demi ! »

Sentant que quelqu’un tendait  la main pour la toucher, Demi s’écarta juste à temps pour
éviter le contact. Personne. Elle ne pouvait laisser personne ne pouvait apprendre son secret.

« Lex,  soupira-t-elle  en  se  concentrant  brièvement  avant  de  se  retourner  et  d’accepter
l’étreinte du nouveau venu. Tu m’as fait peur. »

Alexej sourit, et comme à chaque fois, le sourire du jeune homme provoqua celui de Demi. Il
était  toujours  de  bonne  humeur,  rayonnant  de  joie  de  vivre.  Il  était  aussi  magnifique,  avec  ses
cheveux  sombres  coupés  courts  et  ses  yeux  verts  lumineux.  Dans  la  lumière  des  torches  qui
éclairaient le tunnel, sa peau pâle semblait presque briller. Ils étaient nés le même jour, dix-neuf ans
plus tôt, et avaient grandi ensemble pendant les quatre années que Demi avait passées dans le camp
des Princes avant que ses pouvoirs ne se manifestent.

« Si  j’ai  réussi  à  te surprendre, c’est  que tu n’étais  pas assez concentrée, plaisanta-t-il  en
déposant un baiser sur sa joue. Une honte, pour une Sorcière aussi puissante que toi.
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—Je ne suis pas si puissante que ça, protesta-t-elle.

—Tu plaisantes ? Tout le monde sait que Rebecca te laissera sa place à la tête des Sorciers
d’ici quelques mois, au plus. Après, tu devras te trouver des messagers et je ne te verrai plus jamais.

—Ne sois pas ridicule ! Une simple crevasse nous sépare, rien d’insurmontable. »

Alexej se rembrunit, et elle se recula un peu, se dégageant gentiment de son étreinte.

« Quelque chose ne va pas ?

—Non, rien, ça va.

—Lex. C’est moi, tu peux me parler, tu sais. »

Il soupira, puis Demi vit un éclair de détermination passer dans ses yeux avant qu’il ne se
redresse et ne prenne sa main. 

« Demi… Je ne veux pas que tu prennes la tête des Sorciers. Je veux que tu reviennes vivre ici.
Avec moi, précisa-t-il au cas où elle n’aurait pas compris où il voulait en venir. »

Demi  eut  l’impression  que  son  cœur  enflait  de  dix  tailles  avant  d’exploser  en  milliers
d’échardes tranchantes.

« Je t’aime, Demi. Je t’ai toujours aimée. Je me suis renseigné… Si tu renonces à tes pouvoirs,
tu pourras revenir ici. Tu es tellement puissante, Rebecca sera peut-être encline à changer les règles
et à te laisser… »

Le cœur de Demi battait la chamade. Elle avait attendu ce moment pendant très longtemps.
Et elle aimait Alexej plus que tout au monde. Pour lui, elle aurait renoncé à tout  : son pouvoir, sa
liberté… Tout, sauf à sa sécurité à lui. S’il s’était déclaré avant son voyage chez les Sympathisants, elle
aurait fondu dans ses bras et se serait jetée à son cou. Mais sachant ce qu’elle savait, étant ce qu’elle
était, elle ne pouvait pas lui faire ça. Précisément parce qu’elle l’aimait.

« Alexej, le coupa-t-elle. »

Elle ouvrit la bouche pour dire quelque chose, mais les mots restèrent coincés dans sa gorge,
alors qu’une larme solitaire roulait lentement sur sa joue. Par réflexe, elle l’essuya, mais alors que Lex
attendait qu’elle parle, elle se trouvait incapable d’articuler le moindre son. 

Elle  fourra  le  message  qu’elle  était  venue  apporter  à  Liam  dans  sa  main  et  murmura
péniblement :

« Tu peux apporter ça à Liam pour moi, s’il te plaît ? »

Puis elle fit  volte-face et disparut.  Alexej l’appela,  mais elle ne se retourna pas. Elle avait
besoin de calme, besoin de réfléchir à ce qu’elle allait lui dire. 

Elle  avait  besoin  de  parler  à  Hanner.  Ralentissant  sa  course  folle  pour  ne  pas  attirer
l’attention, elle se glissa discrètement dans une branche du tunnel presque indétectable pour qui
n’était  pas  au  courant  de  son  existence,  ramenant  ses  longs  cheveux  caramel  dans  une  tresse
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